
4 L'ESCHOLIER

Lecs ê-tudianits dle Lavai, onit une( secoil-
die foisairi leur supériorité, au
hockey, sur leurs confrères du1 MeGili.
La partie d'hiier ,gagnée par les nôtres
avc unt résultat dle 5 -à 1, alprès la re

ière v'ictoire qui s'était termîinée patr
le soed 7 O, l prouve complète-
Ment.

Lai partie ne(, fût guère contestée, àX
cause dle l'errî pressen ici t qule luit le'
Lavaliia comîpter ç<juatre pointsý consécu-

au cours de lit seconde période, les étiffdi-
arîts (le lat rite Sherbrooke se 'pltrn'
davantage et réussirent et fouiller le fond
<les filets. Collinie toeutes les fois que les
gars <lu11il et du1 Lavail se rencon-
trent, il n'y et pas de rudesse. mis.
beaucoup de rapidité et (le science j
sportive.

..Il preîîîicr qur,'lîp ,Lauireîî-
deuil , Limioges. Arnold <' éis è eîî s
points et le p'tit P.:mnncltonl joit telle.-
ment <l pieds et <tls mainis qu'il refoulla.
à deux reprise de dangeure uses attaques.

Il ioie,< nMc iiconduit les hommes
et se distinguî'. Dans lat seconde partie,(le lat joute. confiant dlanis lat victoire, Il
Lavai nie S'est pas, morfondu. Après
deux let <nat ives où il avait échonué avec
Sels luiis,1oiecom pt e pour les, ét u-
li anis anglais. Ceendla nt I atireiiceaii,
qpii voulait ilettre lui-mêmenc le ('cuivei'clc'
a lat iiiariolite, terine Ii atî vIl se(

])ayaînt le luxe <liiii <point quni eh imet t ai t
le rsl à -5 à 1.

CO'e î disenit le's jouirna:îx

T'il ilelliiéîîie parît ir. vit lI Leva<donnîîîer
unle 1)rillatt.e xhîibîitionc dei hîockey. Les;

êtuiziliits v<aalivils-franîcais vouilaicnt ît
vinelre à tout prix afiin de' relst et enî

«nie ple flains la cours"e aLit claiiîioii-
mi t. Danis ce b ut ils, <ép i è 'eut to<ut e
leur scieni ce, toite leur vit esse, toeut
l'uri j ugeileiit <t touite., le'urs' <,oiiiliii-1
soli'. L.e L aval a tt artuaît avecféîii.
Ses jo<nueurs sie passa ienlit la rondell (l ce
Pl'l àm auatre. d'éîtaiiîes paîsse' (leoi

(Le ('a nadal.)

POèelmes arabes
LE I3AISEM DAýNS LAj NUITr.

A deux outillns j 'a i pris t a têcte conii nie
une urnue, et je Ie suis versé la liqtueur
d'amu nr.

Qui aurîai t penisé qu 'uun ''si pet it e
contenait taint deL liqueur ?

L'auirore ruisselait déjà danîs le ciel
q uan d nos boîuches se' sé parèrenît.

sTlAN('l'S
B ien dles fois, sui' nlion va1sqle et sur iliii

cuiratsse, j'Ili eniteindui, il iipasil le, le
choc dles flèches e't. les sabres, muais je nie
puis enten'dure'. saeins tressaillirt, le bruisse-
ineut do sa robe.

Bien <les fois, anu pluîs fort des Infélées,
j'Ili eite<i idu av'ec i i di fféreîîce les fa îî fares
dIe l'euncîî<i ilî< is j e nie puis ent end re
sans pIeu rer la i iu ' de ses ellia usons.

LE1ý PO'IFlit
Pen'iché suri le tout.i ainsi qu'un aillat

sepnlesuri le ta:pi., où' repmose se. bien-
aiîîîée, le potier cosiér l glaise, et ses
veux s'illumîinè'rent.

iiresserrianut î eii.à-pe itsoli étreint,
il caressa d'aborîd le bloc, qui se contracta
coin nitu ti (Ill qe parcur un l
hail *r.Sous, titi dlernjier frôlciîieiît, l'aigle qc
fusela, et j'a diiirai I 'n rle qui vencai t (le
jaillir, parecille là toCit corps, qunandl ti tec

SUR L'A-MOUR
Ne laisses, pas dormir le faucon que tui

ap privoises,
Ne lanîce pas toit cheval ail galop sen

l'avoir fait trotter.
Ne fais bouter toi, mléll.1- t

l'aimes.1

)RT Lettre de la_91Longue Pointe
\IPIONS A LA O E' Messieurs les Collaborateurs: lbras ''flasques", dles "toaslangou-

Svous vous cil Souvenez bien, clans <-eux'',, ce., etc. M_ýon :uîiiliîi1
LavaI fouid litule difliculty iii. winiiig inae dernièr'e lettre, c'est-à-dire ila îw<e- aurjait dûC le laisse"' parler seul, .

freinM'il pilliîîg up a1 CeIiiinainig iiLre, je vous disais qu'un iîii ami h&bleur-lÙ ou bicitli p11Irocurer 11i1c
lî'ad id four goa-LIS in the, openîiig session. uaant rôuîé uin peui trop longtemps -à chaire à l' Université Lavali, etiîii

In the nlext period they (lit] not. ove, l'endroit où j'ai l'excellente habitude (le parler un peu plus <le lui-iliêîîîe.t
exert tlîcînselu'es acnd ecd teamn sioe ne procurer <ti papier àt lettres, je n'ai serait assurément presqu'aussi itî.
sinîgle goal, thie final score beiiîg Laa 5 1a lii e asscz <le paipier' pour' -vous <lire ce saliit cie ce notuveaui roinan caîadiu:
ani McGlill 1. -lpe 'vis à vous dlire q1uand je vous "Vie de S. .Joseph'', onl neuf-cent pgî

(The Gazette.) écrivais potir vous dlire pourquoi j 'écri- inîventé par une vieille fille. .. iriu<
vais. '.\a provisionu (le papier étanît (La vie (le S. Joseph) àt Mloîtréal, quoi_

LavaI oîitplayrd :MeC;iîî in thîe second miainitenîant faite je' v'ais parler, c'est- qu'en <lise la rubrique 1Inpi 1.t i
gaine anid experienccd very littlc trouble' à-dire écrire: linte". .. Il ne faut pas se, feir ztll
iii clhalkiîig up tîjeir sixtît victory. The .J'ai ilincomiparable honneur dIe demien- appiarenices.
F'renmch studeiîts played w'cll togetlîcr reî' danis titi lotel incoiplaraibleiiieit Puisqîue je suis à parler dI'appa'eî eN

aî1cl plied îiîî a1 leld of foir- goails in the vast e..<t hiospitalier', commein le prouve lalisez-îîoi vous parler unl peul uJl'î
first periocl. MeiIgot iiiside the soni baptêmie <le- iuoin d'H-ospice S. Jean co-peiisionnaire qui al îéelleIîîeîît Ill"
l'aval clefence ou several occasionis ].lit dei Dieu. N'allez pas conclure clu fait "belle alppaicnice'ý. Il porte le, dli<:
Pannetoni 'as at regultir stoniew'all aîîd qIle l'hospitailité (le cet hospice est Itospi- nomn (Ie Sainî. Iotiss. , D'aicis 1,l'a î
they wc Linaille to registeî' a sinîgle tailière, (lue l'on ptuisse expliquer' lit lent Sani. Foend. Je crois qu'il est 1'!
tally. raison (lue j'ai (le vous demtandier Boche, car il se vatutre dans le s:iî

(Daily M,,ail.) l'hospitalité de vos colonnîes, messieurs français, il s'en remtplit, et il ne
les collab>orateurs. N-\on, messieurs. cache pas: il dlit Lt qui vent 'neîl*'

Comnpositionu îles IEcîuipcs: Tout ce <lue je désire, c'est d'obtenir la "J 'ai dlu sang. franiçais danîs les Nweiiies'..
p)et"InssionI, el' ce. bieau jourî de fête Moi, j'ainle çal uni hommne qui pi I.

MeGlI 1) i~*il 5) révé i-cîiie-inière-stipéricure... oIt parcdon! fraiicliecnt.
Scott .. .. .. .. Buts . . . . Pannietoni ... révérends collaborateurs, (le dév'erser,! Ça nu'emipêchîe pas, bouiuibouin, qîi,,:

Wluitcoib . . . Point,,.. . ........1le lonîg cIe vos colonnes, le trop plein cie !y a <les gens qui sont épouvaut-
I'iaddcen .. .... Couverts ... Cmîpbell îîî0îî coeur et <le celui (ie mîtes quelques. tuient fourbes et que je ie puis cepoîlla:z,

lloî<uîev . -Aviit. 'hlîoîîsîî miilr 'Sle -opa'ois ci àhi vos 1in'eitpéclier d'aimer, tel que lani ('ai
Ai<lî'ewss . . vants . . .Lauriîceau lecteuis que l'''Escliolier" est cligne cIe l3claîc qui fut autrefois apparit;I

McCulloîigli AIvants . . . Limoges jouci titi rôle ti'ès-pomicérant dains l'ave- <lais uino umniversité (lu Zoîi(lil,!
<iii de lat race caniadieinnc française, (le jAyant contribué à fair'e lyI.ýcIher qîielqut

SOMMAI RE: dire cie ses collaborateuirs sont <les cenîtainies d'étudiants clésobéissaîs ;1
hiommîîes d'une rare intelligenîce. N ous oni conçut titi vif remords. il délvieî.

1 -LavaI ........ lihoi<soii... (0o nus v conmnaissonis, nous, eii hommes l'une des victimes pulis ''apparût'' e'
.- a:c....... 'aureicelea .... . :30 intîelligentts: ce sonît les, seuls admîîis clans 1Canada. A l'Hospice S. .Jeai (le i.

L 1 -L a.......Limnoges ........ 7.1)0 notre Palais <le la Longue'-Poinlte. l'ît il fûit reçu à braîs ouverts. 'l :îs 1
.4 --i.va.....iu<li......... u (O votlcz-voîis une prue?,evais vous mnagnîaimité qiu'il ctai lênîotm'é

lat donmner, c'est-à-dire qîîc je vatis vous délymiclaîtt l'unme <le sels victimles.. î::
Decuxièmeii mîoitié: donnuer les ninms et l'hiistoire de tots les depuis ce temips, il est triste. (

habitants (ie la place. heu. pour dire cile <manis ce bas mnde, q
.~. -MGIII.îun-.. ..... (JO CoîoicîcnnuS par les amiis . 'ouvre lt"u Pets touijours dle quicissqui'oîî Veut.

6l. -La vaI...Laurendceauu. q . oo.(9.0 ici unîe parenîthèse pouîr vous <lire que la C'est l:î grâàce que je ic' vous souîli:îi
l>uIli)i ilîhs-Rotv 3; ('Zlîb)leil. * - rofessiont Il plus Cil vogue ici, c'est la pas5. En at ten daiît <uic vous 1 Iuc i''

5;Lavalléc', 3; Mliardl, 3; Ma(IdclIi :3 poésie et lat littérture. C'est reniîai- je cleieîie à Ila, fois, peuisionîîaire, ifý
La.joie, :3; l<qiu.<iable cii effet coliinie il y a tun granîd l'HoISpied' S. Jeati de D)ieu. et voIIl

nom ibre Le. poèetes et d'écr'ivainis liii udévoumé serviteurii, muessie iurs les i rb1-
Position <les Ecîtuilues: v'iennencut passer ici loeirs vieux jours. de ''schîîliei. E,11 foi (le quoîij:piî.

Aussi nmes itîls sonît surtout <les poètes, nia signtaturue;
pI -N p d<es verriers, des écrivainis, clos greffiers. (SigIîé) .)o.,. Fliihitî.

i~'al...............1 I 3 il en y ouci ntie (ILs liouuiinc's <le prîofessionî
Moir<i....... 0 -- 23 1:3 tics libéralle cuu"iîiue no0taires. baih-iers,
Vit55t.........2 12 2 15 avoucats, corcdonnuiers, muédecinîs, etc, et Cartes Professionnel]e!zShaitiroiks .......... 2 32îî2 dîsicnes<ii'ft cdans ls niétiers'':.........- _ .-. -

I\G i 11.............. 1 3 2 l.t 22- " policemnn" savanits îîrofescuuî's, a-11 T 1 phon Maiu 1056.
Natioi<cls ............ i t, o 1 e 2.1 parlitcuis, pc<uîpiers, etc. Je <''îî Téléphone Main.. 1952.

ici lat îai'eitlèsc qIlle j'ai ouvert il y al ALDERIO BLAIN, B. A. L. L. t.
-- cîtiqelqune td'tulipse si vomis vu'<cs em souiveniez AVOCAT

b)ien., et je reuprendcls le corps (leii<i Editice "Royal Trust"
E\MAG ES Isujet, c'est-à-dlire de iic's aiiis. 107 S.-Jacques, 107IJ'ai l'inîtenîtionî (le vous paruler' d'abor'd Chambres 504 et 50G. MONTREAL.Uit cocî qui chante, un cheval <lui p)ia-ffe <le monîu aiiui A. 13. Giuunigr' îboète et

ui cliat rîui renitre: l'aube. muart.yr. Il ni vii "nii N'eiise, iii N:îl',Tél. Mains 3539. Résidence-Uit lis qui s'inceline, tit citron qui tolu- Ii'tmu" (ce.s jouî'enee's Ic sont 1473 rue S.-Dents.l>e. uni arbire qui craque: m<iidi. a ussi i uîcolî uuuucs) imonis cc'pend<anit il leur
LeOs Sables cliii bleumissentu, les funiées comîpare et leur' préfère Québecc. î t si HONORE PARENT, L. L. L.mi ii îouîtc'uîu, les allianut.s qui se ictroti-1jvous voyiez les billes c'omiparaisuons!A OAv'en t: lc nuit. 1 Pouirtanmt au lieu dle t anit nou'i s parleri

1d(e la1 terrasse<iutuc à"'10 Pied-, cle 99, rue S.-Jacques, 99. NTELnumages'', je' p réfé'rrais qumiIl pialliât titi OTEL
peul plus soui'eîît. <le la l<iè'ÛI"îlt'tea, Téléplb,,« Main- 2175E Pha m acie t <itssi cîaable que1 li terrassecd <le ilE n P h r a i ýeuivovr îîloliieuicr dîans les nuaî.esJE *L U_________ Tout i. intêlue, il a quîelque <'hose danius l' JE N-L U S -LACA SS E

ic>ètc-lce commuie le pruvex ce NOTARE

Les électionîs <les étudianits cil Phar- 1ver'(s) qui est (le lui:. 'a<uitoi dle i Edice "Duluth"iici la sontiiss.~ temiée vou 3'î'évrierliu'zlatucu 50 Notre-Dame Ouest, 5o. MONTrREAL.macie~~~~~ ~~~ ssottciiîésl3fére <les Ver-, quli sortenit de. son creur c't se _________________________at minuit auvec Ile résuiltat suivanut: nietteut àu voIci': (1 E. .D Mora.Slut l B.Présidenit : M. Auît. ý'erlIIctte, élu par' j ''Volemut ies ver's: ils \'ouit upar'ticr rgnS Vouix de îitjorîté.
Qi c's MOaîl oéibtRGAN & LAVE iiVice-créiil<: ' . . '. (bin i. cîi'uer'es bea Il oseDvtýh

~ î~.~i\~iîîam.vct Prdou! L~<¶~ ~~1EX Su , 2 Edifîce TransportatIon, 120 St-Jacques
('haussé. Dernuier a maconmté' dlans untlir fillueux Téléphone- Main 2670. Cable EADMOR

le dliscurs cile li ii rabâché li ci<i
-J; Liffliîilc' ('Ce <qlue dhisait 1 l:ui etain'

Ce monimsieur Lilitmc'est seuls (houte W lo .iu i jgPolidor avocat: il parilie angume bien bar.oque W iso ru S.-aCeur imté
ccci. cIer aîv'c~ <le" expr'essions telles LIRE

Avantt reçu citi 4i'oiîipte <le cordonnier, que ''réveils hrutstls-es-,'LtMrSuDEqDROsT
1>olîdoî' se. plaignîit (îIe les die'uîx tout- 1tiocîmîec",'lvsi", etc. De plus, Uiugetier : Cours dIe Droit Civilt.
puissi lits ava':ieni t gardé à soui destin la à mcinî avis, <'c Moniiusieur Li-i loie ic <ule Ceiuiit-loiîsq facilei pour 1paicuiiett
iltisère, î i niligc'u e et liu fetiuu t. Ca dci 'aits îî mI peu "Igmas'': il unoius parIe suut css

pusloehvîcs fo iuil lées pr'ofondîémencît il 'ld'umie iitelligeuic quii gromuill Il. ' titi
mu 'avalit retuiué qcl'titmi boutonm dle c'ulotte et ce'lle's acgiles'', <le ''visage Niiseat <1' S ' D E N TI S

tun cigareu éteint. . mIcuie t endresse'', dI'uii gilet . solis lequîel
A t, mmetje lui (lis ilial'nct ucorps dodu paîpite",'mun1 beau jeune sont très belles, naturelles, garanties.

cîcr. tie, sais-tuc clue pas liue chtez par l'ul"(huile <le S. .Josc'plî?.c'i Initt etar Frn -A eian
DUSSAULT, rime Stc-Catuem'iîe, se trou- grosl(onitne qui seenta"leefacîteuuil <urroit
vent <les hottes Inusables et icdentiquies lissons lui <les formîes care.ssauntes", (le (ICORPORE)

àc celles d'Achîille aux pieds cd'airaini gonfllemenit (ie chi',d'une ''eutf:ttIL
parfumés. . . grtasse et pourprée de S. - Tite", dle 162 RuE S.-D)ENI, MON='EAL


